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| ELECTRICES, ELECTEURS, 


| Le 5 Mars prochain, je vous demande, avec mon Suppléant, de me renouveler le mandat de Député. 
Nous n'appartenons à personne, sauf à vous. 


Nous n'avons d'autre but que de vous servir, ici par notre présence et notre action locale, à Paris par des 
votes libres et nets. 


Nos convictions sont faites de ce que nous voyons, entendons, constatons, en vous côtoyant tous les 
jours, dans la vie réelle que vous affrontez. 


Comme vous, nous sommes pour la Paix, nous voulons l'Europe fédérée, l'amitié avec tout le monde, sans 
| agressivité, sans volte-face, sans nationalisme. 


| Comme vous, nous sommes pour les regroupements politiques et nous voulons contribuer à dénouer la 
| confusion. 


Comme vous, nous sommes anxieux d'une politique économique et sociale meilleure : 


| Ce sont toutes nos activités économiques, liées au Tourisme qui demandent son étalement, sa réorganisation 
nationale, des allègements fiscaux, un équipement des voies d'accès et des stationnements, une 
clientèle au pouvoir d'achat rétabli ; 


Ce sont beaucoup de nos Entreprises qui sont proches de la fermeture des chantiers avec toutes ses 
conséquences néfastes ; 


Ce sont tous nos Syndicats de Travailleurs qui dénoncent le danger qui pèse sur l'Emploi ; 


C'est vous, Petits Commerçants et Artisans, qui ressentez le plus les mesures qui restreignent votre 
chiffre d'affaires, diminuent votre revenu, menacent votre existence : 


| C'est vous, Horticulteurs, qui vous débattez avec l'Urbanisme et les terrains, le fisc et les serres, l'Admi- 
| nistration et les marchés-gares ; 
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C'est vous, Enseignants, Parents, Jeunes Gens, qui réclamez des Maiïitres, des Professeurs, 





des classes, des espaces de sports, des foyers de jeunes et de culture ; 
C'est vous, Malades qui n'avez pas assez de lits, pas assez de personnel hospitalier pour vous soigner ; 
C'est vous, Personnes âgées, seules ou couples, dont la retraite est une misère ; 
C'est vous, Anciens Combattants qui êtes maltraités et discutés dans vos droits ; 
C'est vous, Rapatriés, qui attendez en vain l'indemnisation promise ; 


C'est vous, TOUS et TOUTES, qui vous plaignez de la vie chère et dont les augmentations de salaires ou 


de pension sont déjà dépassées par la hausse du coût de la vie; 


C'est vous qui, par milliers, assiégez les Mairies pour avoir un logement parce que vous n'en trouvez pas 


ou que vous ne pouvez pas le payer; 


C'est vous tous qui réclamez que vos affaires locales soient prises en main avec énergie et efficacité pour 


sortir de l'enlisement et de la routine. 


Voilà ce que vous pensez, ce que vous écrivez, ce que vous dites, vous Français de tous les jours. 


A vos questions, à vos malaises, je réponds : 

Il faut vivre dans l'irréel pour les ignorer, les nier ou les minimiser. 

ll faut que LA SITUATION CHANGE et il faut nous y employer. 

SUR LE PLAN LOCAL, je paierai de ma personne et j'interviendrai quand et où il faudra. 


SUR LE PLAN NATIONAL, votre tranquillité, votre mieux-être, le rayonnement du Pays, dépendent d'une 
politique en cinq points : la PAIX - la CONSTITUTION RESPECTEE - l'EXPANSION - l'EQUIPEMENT - 


la CULTURE. 


Toute autre ambition doit être écartée car elle ne peut que vous coûter cher, ne rien vous rapporter et 
compromettre la réalisation de vos aspirations. 


C'est pour ces idées et ce programme que, mon Suppléant et moi-même, sollicitons vos suffrages. 
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